
— Henri Cnombad 
rhalïJaoi. IM « 
ID«. T>Sce MadtMir, 

Michel, 1/ — 
Barthélémy 
ii". négociai*«, T>Sce \!ad«l*lne-C».ùner, 6. 
Edonard ScTiban, coupeur en contestions. 
4imU»ufne-W«nile». 10 et Madeleine Mcnard, 
mécantcieuniL rue Chévreul, 37. — Georges 
Dervaux pelYneron. roe du CrcxrueL ]1 M 

Hélène PTchard, cardeuse, id. — Fernand 
1 ytterbaeghe, parqurteur, rue d'Esquermes, 
15 et Germaine Riquez, classeuse de laines, 
rue de Wazemmes. 107. 

Henxi Tosstn, JoumalieT et Sophie Wattier, 
flleuee, rue de BaiUeul, 8. — Jules Gilles, mou- 
leur en 1er, nie Leon-Gambetta, 253 et Ga- 
brielle Lecat, papetier«, rue d'Haubourdin. — 
Henri Maxsal. plombier, quäl Vauban. 32 et 
Maria AUard, Dsumbrocheuse. nie de St-Omer, 
*■ — Joseph Varneyeo, Journalier, et Leonie 
Vanquathem, ménagère, rue d'Austeriltz. 79. 
— Augustin Rivière, capitaine au 29» dragon*. 
A Provins et Ann« Gand, s. prot.. rue du Pont 
Neuf, 44. — Pierre Debecker, tourneur en cui- 
vre, rue Newton, 18 et Marie Devries. s. prof. 
bouifcvaTfl Moiteneîk>. 94. — Isidore Sterckx, 
cordonnier et Ali da lobeke. m^najrérr. rue 
de* Postes, 203. — Edouard Wnlroeve. paquv- 
teur, à lambcrwirt et Euffi'-nie Vfnnwivli, 
oVvideuse, rue des Postes, 222. — Léon Pesse- 
TTiier.,-employé, place de l'Arbonnoise, 8 et 
julia Dëtâvai, s. prof., rue Leon-Gambetta, 
I0S. — Ernest Vanderpoest, maçon, cité Fau- 
"h\\\K t et Mari« LocuBer, étirageuse, rue 
St-Elol ,14. 

Buysse François, faïencier, allée Porchez. 
18, et Laverchère Giselle, ménagère, rue Gos- 
selin, 10. — DUlles Paul, carrossier, rue Bour- 
Jemùoîs, 19, et Hofman Louise, sans prof., 
rue ue la Malsence. 44. — Gaufrais Marcel, 
employé, rue Vantrown. 59, et Meere Ger- 
fnaine, coutuTière, rue de Fiers, 33. — Vantial 
Victor, relieur, rue Godefroy, 1 bis, et Van 
Frac hem Lucie, taüleuse, id. — Dubois Ed- 
mond, sans prof., boulevard Victor-Hugo. 196, 
et Nutte Clémence, cuisinière, rne du Chau- 
jlour, 3. — Gertgen Auguste. négociant, rue 
aie Railleul, 16, et Cormoraiit Marier blan- 
riiisseufie, rue de la Justice, 60. — "Mercier 
Marcel, marchand-tailleur, rue de Parts, 214, 
•i Devynck Gabrieile, sans prof., id., 175. — 
Ostré Maurice, cordonnier, cour Andriés. 29, 
tt Defaux Marie, ménagère   id. 

Desnature« Louis, négociant, rue de Saint- 
Üuenmt, 7,- et Tlesset Marcel, sans prof., rue 
û<? Douai. 74. — Martin Lucien, peintre, rue 
-le la HaUoterie. 16. et Pottier Joséphine, re- 
resseuse. impasse, du Vacher, 2. — Vanrycke- 
çhem Alois*1, tisserand, place Yanhcenacker, 
*. et Wartel Blanche, bambrocheuse, rue  de 
folds, 47. — Francomme Achille, comptable, 

HHl'^mmes, et Lecouffe Octavie. sans prof., 
rue Pierre-I*grand. 257. — Dugimont Henri, 
lustreur, h Loos, et Lerique Adèle, étirageuse, 
„•our .Schoutlet&n. 2. 

Boisson Félix, comptable, à Lille, et Dejpons 
'Vnise. pans prof., à Templeuve. — Caby 
ï,*'on, nrgo<Lint, rue du Marché-.lu-Moutons, 
*2, et Cousin Honorine, empl., a Paris. — 
Damltn Fernand, san* prof., a Lille, et Brtl- 
fon Heloli*. «an« prof., a Caurirv. — Deba&t 
Mbert. contremaître, à Lille, et Salomé Marie, 
Jardinière, à Saaiu-Omer. — Hayem Fernand, 
vovajpeur, rue Ratisbonne. «5. et Foulde Aline, 
wn^ prof., à Reims. — Lejeune Amand, Man- 
rhipseur. A Wasqnehal, et Wambre Mario, 
iwrvanre, id. — Taillez Augustin, ajusteur, 
jiw Malesherlvs. 18. et Pennel Fernande, con- 
cnueuse à Lezennes. — Tanghe Georges, ou- 
vrir pâtissier, à LUI*, e? Bauwens Marthe. 
fans prof., a Rnubaix. — Blavier Georges, 
n-zorlant. nie fies Puisse* 7 bis et Streck 
Marie, sans prof., a L'staire;;. 

Du 3 Juin 1910 
Naissances. — Joseph Keirkhove, cour Pré- 

vost. 3r—Francois de Pestele. cité Baxter, 4. 
.- Simonne Willart. rue de Madagascar. 74. 
— Marcel Florark, nie Saint-Sauveur. TH. — 
'Aristide Bouvart, nie Jean-Jacques-Rous- 
jean. 2«. 
m Le « NftCROMITE » TUE LES MITES 
In renie «fcti Urseulitt-i. — Naît : rai labn. 23, Lille 

IVr^s. — Oiarlfs. de Ijindtsheer, 37 ans 1,1, 
rfioux d'Amélie Van den Brandon, rue d'Iéna, 
»'» — Marcel Dose. 2 an*, me Augereau. 1. — 
Flore CoppeJins, 53 ans. épouse de Joseph 
ruepp. rue du Grand-Balcon. 13 — Auguste 
l>iourme 3« ans. époux de Sophie rendant, 
rue Solnt Sauveur 79 — Denise Brailllon, 
?. i-.ns, 1 2 rue de Pan^. m. — Jules Vnn 

! ! ans, époux de Laurence Théniont, 
r;ie da Maubeugc, 1. 

WIKCARN.S UiiK *.cJnv*i«»c«w»*a 

ROUBAIX 
La Xe Fêle de Tir 

Hier i eu lieu le concours de tir offert 
aux compagnies de sanaurs-pompiers de la 
/égftam 

Les pomptere sont arrivés nombreux à 
Roubaix dès la première heure, venant de 
tous ]es points de la  region. 

Il y avait des delegations de Salnt- 
Amabd, Raisinés, Valenciennes, Fenain, 
Croix, Lourchee, Tourcoing, Erquinghem, 
Bavai. Avsanes, Couiogme, Saulty-I Arbret, 
MervilTe, Bapuume, N«u-vlÉse, Saint-Vajust, 
Montrent. Béthune, I.ilters, Marlv. Saint- 
Léger, Seclin, Arras, Solennes, Campigny. 
elc. 

Les délégations comprenaient cinq à six 
cents sapeurs-pumpiers. 

Le cuncouis .i duré jusqu'à une heure 
assez  avancée de iaprès-midi. 

V>ü« en publrârons les retudiaU) ü«- 
niain. 

A midi et demie, a eu lieu, sous la gran* 
de tente du Stand de tir, un grand ban- 
quet, que présidait le commandant Borvin, 
président de la Fédération des Sapeurs- 
Pompiers du Nord, entouré de tous les 
anemores de la Commission de Ja XÉ Fête 
de Tir. 

Dœ toaste oqt été portés par MM. V. Re- 
nard, préaident de la fête ; Dewitte, ad- 
joint au maire de Roubaix ; le comman- 
dant Bolvin et le capitaine Macq. de Rou- 
baix. 

c,. premier concours avait attiré une fou- 
-le éwmsM aux abords du nouveau Staatd, 
duiit 1 iastallation est si admirée de tous. 

-4« tête il ■■■!I — Il 4McéMta-ée avec 
une grande solennHé dans toutes le» pa- 

Répondant à l'appel des Comités parois- 
siaux et de ta Ligue Patriotique des Fran- 
çaises, les catholiques routxaJsiens avaient 
pavoisé leurs demeures ; aussi les rues de 
Ronbaix, où les drapeaux flottaient nom- 
breux aux fenêtres, présentaient-elles un. 
très joli coup d'oeil. , 

Aux offices les fidèles se sont presses en 
fouie, les églises ont été ocfflttes à tcutee 
ses messes. 

01 SERA TRES IMPORTANT 1 ! 1 

Samedi 11 Juin t910 
le Grand Bazar de Roubaix 

5557,  OraniM-Rua,  55-57 

met en vente, et pour ce ]our seulement, 
un lot considéraWe d'artides de 1« plus 
frantf* néMOTtté à des prix extraordinaire» 
de »«i MariM. 

Le plus surprenant : malgré ce» prix 
exceptionnels, la direction de ces maga- 
sins a décidé d'offrir :   fc 

ÜNE SÜPERBE PRIME 
L'excuraton de I Institution Notre-Dame 

dee victoires. — Now rappelons o;ue c'est 
le 16 juin qu'aura lieu Pexcunsion annueUf 
organisée à l'occasion de la fête de M. Wab- 
bé Dutoit, sAiperieux de rfesftttuUon tfotre- 
Dame des Victoires. 

Au programme : Visite de Waterloo, 
Bruxelles et TExpoeätron. Lee personnes qui 
veulent acoompogrrer les étèves doivent 
s'adresser avant le 10 juin à M. l'Econome 
de l'Institution Notre-Dame des Victoires. 

Prix pour les grandes perwnnes : 
3« classe, 8 fr. 50 ; 2« classe, 11 Tr. 75. 

NOUS RAPPELONS aux personnes qui 
désirent profiter des occasions, que c'est 
mardi proehain, 7 juin, la vente-réclame 
du mois de la Maison Rammsun-t-Jeu, 
Grande-Place,  23, à  Roubaix. 

On y trouvera des ■niipeni superbes de 
lainages, soieries et cotoas Lortaisie pour 
blouses, ainsi qu'un lot de roses de coton 
pour enfants, à prix de solde. 

En vue d'inventaire prochain, \àê prix 
réduits des articles déclassés eerout main- 
tenus pendant tout le mois. 

Voiture tamponnée. — Samedi après- 
midi, un tramway, venant de Tourcoing, 
a tamponné, rue de la Gare, la voiture de 
M. Olivier Raymond, fruitier, rue Prerre- 
Motte. 26, Il n'y a eu que dee dégâts maté- 
riels   pe i   importants. 

UM eoneplratlen tous la 3* RépubUejue 
— La crise sociale — Une vocation sociale, 
par A. de Mun — Le rôle social de le 
feinste — LECTURE POPULAIRE, 28, 
Grande-Rue, 

La cnasM aux chiens errants. — Dans 
sa dernière tournée, le service de la four- 
rière a capturé G chiens et dressé une con- 
travention. 

Ceux qui boivent trap. — Procès-verbal 
pour ivresse manifeste a été dressé à 
Charles Renard, 35 ans, journalier à Hem. 

ETAT CIVIL  DE   ROUBAIX 

rCOMMlÄ TS. 'SFÈ^uEu? 
Mariages du 4 juin 

Jules Baicop, menuisier, rue des Vosges, 20. 
et jeaune boucher, s, p., rue du Fresuoy, S3. 
— Alu-ed- Tnieflry, chef penceur. à HelJeni- 
loea, *\ Flcu-uLmt: Stien, »en«U*, me du 
Gioiid-Ciniàiiiii, .7 bit». — Oisiave Van leer, 
tkieeraiid. Lys, ei Klure Bayert, de*ideuse, rue 
de t'Aima, 55. — Aineaid Stnits, tourneur en 
1er. rue Turgot. 34. et Pauiine Ueieu, äoigneu- 
se, rue de l'Abattoir, 17. — Abel Vanpevrina- 
t;e, domestique à Croix, et Anna Vaiipevena- 
ge, couiuiiè.e, rue Watt, 7. — Alfred oai*rit>l, 
tMserand, rue Bernard, 33, et Palmyre, Ma 
thieu, rue BlanchemaiDe, iuipawe Deffaux, 
10. — Emile Alluv. rondeur, roe Milton, 22, 
et Rosalie Boucquaert, soigneuse, rue MIMon. 
— Alphonse Taiapere, Journalier, rue Jac- 
quard, 50, et Marie Boeckx. tisserand«, rue 
Jacquard, 130. — Albert Vandeplasacne. flleur. 
rue des Longues-Ha^es, 197, et Jansse Verraeer. 
ménatrère. rue des Vélocipède», 40. — Ernest 
Méresse, tisserand^ rue Olivier de Serres, 6, 
et GabneUe Adam, modiste, rue Daubenton, 
147. — Hector \ aufcteeitktite, tisserauid, rue 
Solférino. 46, et Léonie Stinne, ménagère, rue 
SoUérlno. 

Publications de promesses de mariage. — 
Léon Mause, fabricant d'eaux gaaeuses, rue 
Drouot, 17, et Mathilde Willem, sane prof., à 
Croix. ' — Lonrs Vanderschueero, Journalier, 
à Ge«nd, et Zoé Verscheide, journalière, a 
Roubaix. — René Trulfa/t, employé au che- 
min de fer, à Bptnay, et Germaine Richard, 
sans prof, à LtUe. — Adolphe Boeiens. ébé- 
niste rue de Tourcoing, 38, et Germaine \a- 
nnverme«r. Riletière, rue du Tilleul, 160. — 
Fernand Evrurd. rattacheur, rue de l'Ouest, 
4t. et Aida Woroquier, soigneuse, rue de 
l'Oue**, 4L — Cbarles CaTrez. euiuloyé de 
comiuaroe, rue du Progrès. 23. et Rosa Del- 
becq piqQrière, roe Nabuchodonosor, 17. — 
Victor Fontaine, préposé d'octroi, rue Louis 
Allart, 13. et Marie Depaemelaere, piqûrière, 
rue de Bouvtnes, 125. 

Maurice v»ndel;erRhove. électricien, rue de 
la Tuilecw». 7. et Jeanne Vandycke. sans prof.. 
rue de la Balance, 117. — Arthur Dupire. ap 
préteur rue >ie la Paix, cour Du croc. 7, et 
GerniaLne Delmotte. soigneuse, rue de la Lon- 
cue-Ohemise. cour Carette, 2. — Louis Bou- 
langer. caoTiionneur, rue Watt, cour Six, 16. 
et rjérnenirne VancïersarTen. offtTllsseuse, rue 
de^ VyloclpeoV*., 26 — Alphonse Viaen. ma- 
çon, à Wattrelos, et Marie Sturbaut, ]öa^nKi 
llpre. riM df s Longues-Haies, cour Flnnwn- 
court a — Camille Valider Brfjrjrlie, uY-bour. 
reur.'me de Flandre, 123. et Clémence Del 
port*', bambrocheuïe, rue Turgot. ISO _ Louis 
Blondel, employe de banque, & Dunkerque. et 

tlce  Plovrer, employôe  de cgmmeroe,   rue 
mT-Georges,'3. *   — 
PublicationB. — Emile Cuvelier. jardmier, 

Roubaix, et Octavie Pelegrin, journalière,' 
Ooix, 

du 5 Juin 
Naissances. — Simonne Christor-nle, rue de 

l'F,apérance. 3 bis. — Maurice Herla. IS, rue 
Nain. — Denise Dizy, rue Descartes, fort Sion 
1. — Edgard Herrinckx, rue île la Lys, cour 
Lerberfrhe, 1. — Henri Sellier, boulevard de 
Cambrai,  cour Selosse. S. 

Décès. — Jules Malfait. 6 mois, me d'Al- 
ger, 42, cour Ariet, 6. — Lucien Catrix, 1 an, 
rue des SepfcPonts, fort Magenta, 17. — Mar- 
cel r^biwwnop. 1 an. rue de la Brasserie, m. 
Tiberctiie-n. 4. — Suzanne Descamps, 1 an, 
rue Moroeau, 41. 
—■   ajaMRRW        ' * 

CROIX 
Aooidtni d« travail. — Au Peignage Holden 

■et CI«, Juliiii Noé, 30 an», tourneur, rue du 
Tonkin, a reçu luie paille de fer dans -l'œil 
droit.  12 Jours  de repos.  Docteur Barroyer. 

CROIX. - Décès. — Augusta Maton, 43 ans. 
Grande-Rue, 290.— Charles Wyckluys, 2 Jours, 
rue de la Pannerie, maisons Deiacenserie. 
*■■   ■      -   ■ MUftl* >*»*%%»»i    ■     ■■■ mm. ^ 

LEERS 
Vaoolnalrone. —.M. Trlbou, médecin, seiien- 

dre & la Mairie le jeudi 9 Juin, de 2 heures 
à 4 heures, pour vacciner les enfants de trois 
mois à un an et ceux de dix à onze ans, et le 
samedi H Juin, pour revacciner les jeunes 
geus âgés de 20 4 21 ans. 

LEERS. - Du 5 Juin. — Naissances. - Ju- 
les Bourgois.  Vieux Bureau. _ Hélène Mes* 
siens la Place. 

iÄ™cf?i^ifie22^ VantIfihôm' 38 anst-enr^ leur, la Petite Frontière. 

CE QUE NOUS RECOMMANDONS 
VOIR  EN   DEHNIÈItE   PAGE 

TOURCOING 
Il n'était pas enragé. — Un petit touiou 

ayant perVu son maître s'était réfugié, 
dimanche matin, à l'Epicerie Parisienne, 
rue Saint-Jacques. 

— 11 est enragé, dit quelqu'un. 
Un agent de service dene la eue saisit 

ranimai, le conduit à l'Abattoir où on le 
tue- Le vétérinaire l'examine et conclut 
qu'il u'etdit pae enragé. 

Deux cabaretière« de la rue Sainte- 
Bar.be, Rachel Maes et Hortense Leacroart, 
oot été l'objet de contraventions pour 
avoir occupé des servantes non titulaires 
du certificat de bonnes vie et moeurs. 

ÉTAT-CIVIL  DE  TOURCOING 
Du a Juin  191« 

Naissances. — Loridan Georgette, rue d'Os- 
lende, 32. — Bonté Paul, rue Renais, cour 
Lopart, 4. — De gond Hermance, rue des Car- 
liers. 77 — Mas tire 1 Marthe, rue Nationale, 
63. — Leveugle Gustave, rue Passereiiie   34. 

Décès. — Vanden Bogaende Jules, 8 mois, 
rue   Nationale. 122. 

Publications de mariages. — Henri Vermeu- 
len. Journalier, rue Marceau, 47, et Elise De 
ciercq, doubleuse, rue de Lille, à Mouscron. 
— Paul Hocepied, employé, rue des Roses, 2, 
et Sophie Sergent, plqurière, rue des Roses. 
23. — Pierre Delvlngt, tapisseur, rue de Gand, 
410, et Marie Petit, rattacheuse. rue de Gand, 
30». — Joseph Noieboom, flleur à WaureJos. et 
Maria Lomaire, soifimeuse à Wartrelos— Mar. 
oel Bon, voyageur de commerce à Paris, et 
Jeanne ThutlMer, s. p., Grande-Place. 25. — 
Alexandre Rorget, employé, rue du Vélodro- 
me, 11. et Aimé Thlebaut, s. p., rue de Rou- 
baix, 114. — Adelphle Desrousseaux, représen 
iant, rue <ru Haze, tîl, et Julia Tnlnt, s. p., 
rue Amidonnerie. 44. — Albert LocqueL ti^î-e- 
rand, rue Acacids, 34, et Lucie Meurtsse, dou- 
bleuse, rue Château. 64. — Gustave Ravaud, 
emplové à Comtnes, et Jeanne Dervaux, s. p., 
rue Belle-Vue. 94. 

Mariages 
Joseph Det'uy. charpentier et Alphonelne 

Delepaut. piqûrière. — Jules I^eruste, tapés- 
seur ft Merle Boussemart, dpubleuse. — Du- 
bly fi« -rscs, vitrier et Hélène Roose, dévideo- 
se* -m Maurice Octave, tourneur en métaux et 
Céline Benoit, s. p. — Oscar Pourez, empioyé 
et Jeanne Monger, couturière. — Auguste Dur- 
totnb, mouleur et Germaine Drtalluin, *ra- 
zeose. — Albert Vanmeerkaeghe, ratiacheur 
et Clémence Vandevelde, s. p.—Prosper Ruys- 
schaert, peigneron et Alice Boursom, soi- 
gneuse. — Désiré Lutin, homme de peine et 
Claire Cormorant, soigneuse. — Emile Ver- 
rambre, magasinier et Eugénie DeJberghe, 
s. p. 

KONCQ 

La fête musicale et militaire 
Paworisée par un tempe idéal, la fête mu- 

sicale et militaire organisée sous lea aus- 
pices de l'Administration municipale a 
réussi au delà, de toute espérance. 

Des uùlliei'6 d'étrangers sont venus as- 
sister au défilé des sociétés, au départ du 
ballon et aux concerts donnés sur divers 
points de la commune. 
Tous les habitants de la commune avaient 

arboré le drapeau tricolore et bon nombre 
avaient décoré leurs maisons de lanternes 
vénitiennes. 

Aux estaminets du village des fausses- 
portes av.lient été dressées portant en exer- 
gue : « Honneur et bienvenue aux étran- 
gers ». 

LA  REVUE DES  SOCIÉTÉS 
Dear deux heures de l'après-midi les so- 

ciétés» musicales, de sapeiirs^pompiers et 
d'anciens militaires font leur entrée dans la 

•une. Elles sont reçues par des com-, 
....««ires de 1« fête qui les conduisent dans 
des estaminets pour leur offrir les vins 
d honneur. 

, A trois heures et demie, toutes les socié- 
tés sont réuni« au raucourg, où eltes sont 
Piî8 €n revue par la commission des 
fêtes, composée de \LM. Louis Vienne, ad- 
joint, Emile Descottignies, Jules Gornard, 
=£!"■ ràGouain,w' conaeüders municipaux, 
retut Descotrtignies, capitaine de la muai- 
que municipale  de    Roncq, Jules Houzet, 

î^i£ Do!*e,<u- fommanxrant des sapeurs- 
pompiers de- Menin, et Emile Vanoverschel- 
lulncapitaine des sapeurs-pompier« d Hal- 

na^iJL""*  termIne*. ^ sociétés  défilent 

F^îîïi?68 Arts rt de UIIe" A la m Station », la dislocation se fait. —*wu   , 

tm^aütJt *** *™*f.oit- dana >a pùturd Van- demortèle,  qua  lieu 

L'ASCENSION  DU  BALLON 

Devaait une énorme affluence de prome- 
neurs on finit de gonfler le baHon « Jupi- 
ter ». La Musique municipale, sous la di- 
rection de son chef, M. Labarre, exécute 
plusieurs nrorreauix. Le « lâches tout » est 
prononcé à 5 heures 40, L'aérostat emporte 
trois passagers, MM. Albert Delobel, de 
Tourcoing, pilote, grand-prtx de l*Aé*v> 
Club de France ; Jules Lebrun, conseiller 
municipal de Roncq, membre de la Com- 
niiesioii des fêtes, et Lecomte Louie, de 
Tourcoing. Cost au son de la « Marseil- 
laise » que le ballon file dans la direction 
de l'Est. 

A 200 mètres, les aéronautes lancent un 
chien attaché à un parachute. 

La foule s'est rendue ensuite rue des 
Chats-Huants et à la fllace où des kiosques 
avaient été dresses. Les musiques exécutè- 
rent à tour d» rôle plusieurs morceaux. 
Elles furent vivement applaudies. 

Los Sociétés de Sapeurs-Pompiers et les 
Anciens Militaires se rendirent aux en- 
droits qui leur avaient été assignés et exé- 
cutèrent des tirs à la cible. 

A dix heures du soir, un brillant feu d'ar- 
tifice, au faubourg, clôtura d'une façon 
brillante cette belle fête qui est toute à 
l'honneur de la municipalité. 

Aujourd'hui, hindi, à six heures du soir, 
Concert donné par la Mueique municipale. 
Tirage des primes et remise des prix. 

A neuf heures, Grande Retraite aux flam- 
beaux avec prîmes. 

DUNKEROUE 
Coup 'da couteau. — Samedi soir, à dix 

heures, le marin Jean Maro, 35 ans, ex- 
pulsé du « Bar Central », 39, rue des Pier- 
res, se rendait au Café de I' « Aéroplane », 
même rue, otT 11 se prit de querelle avec 
le charpentier de navires, Julien Vanche- 
wick, 25 ans. On en vint bientôt aux coupa; 
le ruarin sortit un couteau à cran d'arrêt 
et en frappa violemment son adversaire au- 
dessus de l'œil droit. 

Pendant que des témoins de cette rixe 
conduisaient la victime dans une pharma- 
cie voisine, d'autres s'emparaient de Jean 
Maro qu'Us remirent aux agents. Le marin 
a été écroué. 

ROSENDAEL 

Un terrassier noyé 
Noua avons signalé en son temps l'in- 

quiétante disparition à Rosendaèl du ter- 
rassier Joseph Wybouw, originaire de St- 
Pierrebroucfc. 

Samedi son*, le cadavre du disparu a été 
retiré (Tu canal de Fumes, à 500 mètres au- 
delà du ciiueiiere de Rosendaëi, par M. 
Sebehrhe, jardinier. 

Bans les poches du noyé, on a retrouvé 
une somme de 17 francs. 

M. le docteur GoethaJs a examiné le ca- 
davre, il n'a relevé qu'une large éraflure 
a, la main gauche. L enquête se poursuit 
pour établir si cette mort est due à un 
crime ou à* un suicide. L'hypothèse d'un 
accident doit être écartée. 

L'ASSASSINAT 
de gendarme Wepierre 

En se rni-mntrinrrn-* ooupttW« du meur- 
tre du gendarme Wepierre pour lequel 
Henri Hoedts avait et« condamné, Edouard 
Candelier avait dénoncé ees beaux-frèree 
Emue et Henri Hoedts comme les auteurs 
ou tee instigateurs de vole à main armée, 
d'incendies volontaires et d'attaques noc- 
turaes. . , 

Au reçu d'un télégramme tancé par M. le 
Juge d'instruction, trois gendarmes de 
Douai ont amené à Dunkerque, dimanche 
matin, les frères Hoedts détenus pour d au- 
tres mé'ftits. 

De sun coié, la femme ErckeUiout, im- 
pliquée dans ta même affaire, a été arrê- 
tée dimanche matin à Looberghe. 

»<E»W» x ww^ - 

VALENCIENNES 
INCENDIE  h BLANC-M1SSER0H 

Un grand incendie s'est décltfré diman- 
che ix Illunc-Misseron, dans une verrerie. 

Le feu prit vite des proportions considé- 
rables ; il a fallu plusieurs heures puur 
s'en rendre maître. 

lx>s dégùts sunt évalués à 500.000 francs. 

Dépêches 
de la Huit 

Élection sénotoriale 
DI L'ORNE 

Inscrits • 863 
MM. Cachet, ancien député, libéral... 414 voix 

Docteur Poulain, conseiller gé- 
néra.), rép. de gauche  328 

Abadie.  coïts, peu., républ  158 
Hansard des Bois,  député prug-. 772 
Leprètre,  avocat, coii^ei vuU'ur. 4 

Ballottage. 
2« Tour 

Inscrits : 86?.   - Votants : 857 
Bulletins blancs : 2 

MM. Cachet    4*3 voix, élu 
Docteur Poulain    358 
Abadle        3 
Bansard des Bols       1 

II s'agissait de remplacer M. Port quai, sé- 
nateur conservateur, décédé. M. Poriquet, 
doyen d'àee du Sénat, appartenait à cette As- 
semblée depuis l'origine même, c'est-à-dire 
depuis 1876. 

11 avait siégé au Luxembourg sans interrup- 
tion depuis treiiU'-ouaUe ans, ayant été réélu 
à chaque renouvellement partiel. Au dernier 
renouvellement, en 1900, M. Poriquet avait été 
1*1 le dernier des trois sénateurs, par 484 voix 
sur 930 votants. 

Les deux élus venus avnfiî sur 1A liste, tou« 
deux républicains, M Fleury et le docteur 
Labbé, avalent obtenus le 1* 751 voix, le » 711. 

Le carnage de JuIIy 
A la Cour d'Assises   d« l'Yonne 

La Catastrophe 
du "Pluviôse" 

L.a  Soirée 

SITUATION TRES GRAVEJ 

Calais. — Par suite d« la forte heul* sut 
règne »ur la cote, aucun travail n'a pu Mrs 
entrepris dans la solré« peur consolider le 
chalana M LA' SITUATION DU • PLU» 
VIOSE > EST INQUIETANTE. Il M trouva 
sn es motnsnt en plein brisant, avee la cha- 
land, sur lequel il pass os taut son poids. 

SI LE MAUVAIS TEMPS CONTINUE, IL 
EST A CRAINDRE QUE LES TRAVAUX 
FAITS JUSQU'A PRESENT SOIENT 
ANEANTIS. 

Nous n'avons pu donner que dans ndsVe 
d«rtijère édition le verdict du Jury qui a 
été rendu à une heure et demie du matin. 

JACQUIARD A ETE CONDAMNE A 
MORT, VIENNV A VINGT ANS DE TRA- 
VAUX  FORCES.      - 

GRAVE ACCIDENT 
à laérodoma de But: 
MM. Maurice Farman et Besançon 

dangereusement blessés 
Versailles. — Au moment où M. Mau« 

r*ce Farman, ayant à son bord M. Geurgea 
Besançon, cherchait à atterrir au-dessus 
de l'aérodrome de Bue, les roues porteu- 
se« du biplan s'enfoncèrent dnws un 
champ de luzerne, et l'appareil capota. 

On releva les deux hommes inanimés 
L'appareil était brisé. 
M. Georceü Besançon fut transporté à 

I Hotel-de-Ville et M. .Maurice Farmoo fu« 
conduit chez le docteur Neubauer 

Lésât des deux aviateurs est très alarV 

&ératllement près d'pavers 

QUINZE BLESSES 
Anvers. — Dimanche matin vers 5 heu- 

res un quart, un train vicinal arrivait à 
Keckeren. Le garde ouvrit la voie, a peine 
deui wagons furent-ils passés que l'excen- 
trique se déplaça, provoquant un dérail- 
lement. 

Le troisième wagon, rjui transportait des 
cruches de lait, alla se jeter contre une 
auberge qui sert de station ; les deux wa- 
gons suivants se télescopèrent. I 

Les voyageurs furent précipités les uns 
sur les autres. 14 d'entr eux ont été plus 
ou moins grièvement blessés. Le mécani- 
cien est mourant 

La Ce™ cycliste Paris-Calais 
(De notre envoyé spécial). — Cette épreuve 

a été disputée dimanche. 
A Amiens on neutralisa trois minutes ; 16 

coureurs arrivèrent ensemble à 8 h. 55. Après 
cette ville, où 38 coureurs étaient passes à dix 
heures, ce fut une suite de tentatives de lâ- 
chages, ce qui valut la dislocation en partie 
du peloton de tête. 

La fin de la course a été une lutte achar- 
née. C'est au milieu d'une affluence énorme 
que six couTeurs se sont disputés à rembal- 
lage la Dlaœ d'honneur. Lannoy a triomphé 
d'une roue. Voici le classement officiel : 

1. LANNOY, an 10 heures 40 minuties ; 2. 
Dhers, à une roue ; 3. Cadolle, à un pneu ; 
4. Cyr Aubert, h une demi-roue ; 5. Godivier, 
ft une longueur ; 6. Cruchon, etc. 

La vainoueur Lannoy, qui est de Calais, a 
reçu une recaption triomphale. 

■AWom- 

La Grdve du Chimins de far du Sud 
Nice — M. Poulet a quitté Nice dimanche 

matin, rentrant directement ft Paris, où il 
rendra compte de la situation aux membres 
du Conseil d'administration de la Compa- 
gnie 

Le service continuera d'être assuré par les 
agents restes fidèles et les soldats du génie. 

EHTRCVUE A LA PRÉFECTURE 
Nice. — Six délégués se sont présentes di- 

manche matin, à dix heures et demie, ft la 
Préfecture, et ont eu une entrevue avec le 
Préfet. 

L'entretien a duré pfcus de deux heure«. 
liens cette longue conversation, le Préfet et 
les déléfrnés ont examiné irn à Tin le-s gr'efs 
des grévistes afin de trouver un terrain d'en- 
tente. 

On ne croit généralement pas ft un accord, 
tant que les grévistes ne reprendront la dis- 
cussion avec la Compagnie sur les bases in- 
diquées par le Président. 

Aujourd'hui aura Heu une nouvelle entre- 
vue. 

-\WV\ar- 

Graves désordres sn China 
Marseille. — Le journal « L'Echo d<? 

Chine », arrivé dimanche matin, rapporte 
que les populations affamées de Yei-Tcheng 
se soulèvent et se livrent au pillage. 

Le vice-roi de Nankin expédie dee trou- 
pes à Yet-Tcheng- 

JPaf ministres à §mxtUts 

Bruxelles. — Le Roi a offert dimanche! 
sou- un grand dîner au Palais Royal, 7S 
n^£Jr deS "V"18*"» français venus" 
Bruxelles pour l'uiaugtu-ation de la Sec- 
tion française à rexpositk» de Bruxrt!« 

Il avait en face de lui ta Reine «»« 

pu s M. 1 rouillut. Plusieurs députe,Vas- 
^^'•',rS T^i1*' la ^legationdu^CoWiS 
mun,(,pai de Paris assÛSâ«Dt au dtaenT 

' -*VW»AV . 

Le « Pourçm.-Pas » à Roui 
à SES a-ta

Ianc1f,
OU"IUOi-P's » ■ « ■«* 

a énonce t^SSSSS^'^SL'*'^ 

Dans l'apres-mkii   M   r!i.i'n*.t - i. _.   . 
<mt été rerus a l'Hôtel de Vi3?1 " " "**" 

venl*"""" " PnttoDcé '•"«'"ion de Wen- 

e^^r^^p^Su",.»^*? ""»S»- "ne fols de n'nî VTA»? I . "Voratew s été 
de«. M   liÄ, romP'"i>enté par le pria". 

deVJä, '.T. ÄÄ™«,''« cour, 
de «3,  voyaB/,

,rPo!é'3u5r!nC:p"M *■«■ 
mm^vsssurjrssss'L'ts',es m™- ral Foumier ete "* de Rou*n. l'Ami- 

^SJS^ on' ™ P°»*» en rhonneu. 

L'ASSKMBLKE 
des Sauvefàursje la Sm 

präenlaS* l^sÄ£satr^"-JB«»- - 
BsauxArts, les MS^„.f%*>£ r,dJB*' J«ux 

lecture du palmures ' Benéral donne 
L« jeun. |mo,rl tMlmni 

En dernier lieu on acnen* c._ a. .   ^ 
teune Imberl, le ieMrap?5» i„ S* '«?«* te 

On lui remol un diDlômi ,Vtr,e ">•'UUy. 
Une« de calas« d épargne *?™a.h°nn«". W 

taires. •*«>•«  par des socié- 
La salle entière fait  une  h*u» ««« 

rheroïqu* enfant. Les draDe>ft,TTv ,ovat'°» * 
représentant   du   so^SrSSi ^E". W I" 
Beaux-Arts le félicite    ^*viai7*   a Etat   aux 

Dimanche matin, la eociet<i -«.,, , 
brer. à Notir-l^ Z, u f.i1"1 e^" 
Mgr An.«.*. ^^^hS^kiTI^SL ?* 
funèbre ù la mémoire denses Se iufZT1^ 
des divers sauveteurs décédé* w^ifiî'"* *• 
sistance a cette soïeninié în ^^^Ufie ■*■ 
ftecué» avec drapeaux deT S£f!L*« 
de sauvetapeet de hieniaisanre Sœuw 

ûuand il reprit le sentiment de ce qui se 
passait autour de lui, Il était à ï'iriflrmerie, 
<*t près tt«-son lit se tenait le commissaire 
Monvel U l'abbé Pascal. 
_ Ne trouvez-vous pas, monsieur, de- 

majvda. l'amnénier, qu'on pourrait enlever 
les fers de c« nuüheureux ? Quoi ! blessé 
pour la oéfemse d« l'ordre, usé par l'âge et 
le» rudes travaux du bagne, ce malade, ce 
vieillard ne pourra retourner ses membres 
fiiir son lit de douleur sans ressentir en- 
core le poids de ses fors ! Que le révolté 
noit enchaîné ; que la chaussette et la ma- 
nille entravent les piwis du galérien valide, 
c'est justice; mais le malade, et surtout cc- 
Jui-ci... 

Le commissaire fit signe à un de ses ser- 
vants, qui disparut. 
  je me rends à votre déiir, monsieur 

J'abbé. 
ltleu-de-Ciel avait entendu vaguement ce 

qui se aisait autour de lui, mais quand il 
s'aperçut qu'on voulait tui ôter sa chaîne 
il s'écria : 
  par frùce,  monsieur le commissaire, 

par pitié, monsieur laumjûnier, laissez-moi 
mes fers,'ne voy«2-vous pas que jo vols 
mourir ? . 
  Voua ne mourrez pas, Auiaire, repon- 

dit l'abbé Pascal, niais vous souffrez, et 
Monsieur Monvel   désire allAgor  vos dou- 

__ Vous vous tJontpez, n>)n.'iieur ; mes 
aniiffrapoes me sont opères ! J'ai vécu char- 
gé d'en*«*« ; Je les'traîne depuis un de- 
îni-sièol*?. lai.ssez-moi la consolation de 
„ujurir enchaîné... 

Etrange nature ! s'écr^ Monvel. 
/Ittmlrable humilité ! pepea le prttre. 

— Souffrez-vous beaucoup ? demanda le 
commi:isaire. 

— Beaucoup... 
— I>ésircz-vous quelque chose ? 
Le regard d'Aulaire se tourna suppliant 

vers fauménier. 
— Parlez, mon ami, dit le prêtre. 
— Loïc porte la double cnaine..., mur- 

mura le malade, et Loïc expie un dévoue 
ment sublime. 

— Il n*a donné que trois ans de sa vie ! 
— Trois ans ! lit Auluiie en se soulevant, 

trois ans ! Vuus ne savez pas ce que c'est 
que   le   bagne,   monsieur,   pour   un   enfant 
ayui aimait tant ses landes ot sa vieille mè- 
re ï 

— Vous, mon ami, vous avez sacrifié vo- 
tre vie... 

— J'approche du terme, dit le vieux for- 
çatpet la grâce de Loic n'eût rendu bien 
heureux. 

— Loïc sera gracié en votre nom, Au- 
loire. 

Deux larmes roulèrent dans les yeux du 
malad«. II joignit les mains et leva les 
yeux au ciel. 

— Là. haut, dit le forçat, vous trouverez 
la mesure d'indulgence que vous aurez fai- 
te, monsieur Monvel ! elle sera grande de- 
vant le Seigneur. 

On apporta, dans l'infirmerie, des galé- 
riens expirants, et l'abbé Pascal, les assis- 
tant dans leur aguiiie, parla d'espoir et de 
miséricorde a ceux dont les mains dégout- 
taient encore du sang fraîchement répan- 
du. 

C'est que la miséricorde céleste est sans 
limites couime le ciel où elle réside I Cette 

, miséricorde A'« d'autres bornes que celles 

qui lui sont opposées par l'impéniteiuc A 
la dernière heure, pendant la dernière mi- 
nute, il est temps encore, l'instant qui 
s'écoule pendant le raie suprême suffit au 
Dieu qui se fit victime afin de pardonner 
aux bourreaux... Il n'est jamais trop tard 
pour crier : Pardon ! Jusque dans l'étreinte 
de l'ogoBie, jusque sous le couteau fatal 
on peut *re : Ayez pitié de nous, pauvres 
pécheurs I 

Les bras du Christ attachés sanglants à 
la croix IH; se refermèrent pus sur son sein 
pour nous repousser. 

Quand ia société maudit, le Christ par- 
donne ; quand le juge condamne, le Christ 
absout ; quand le bourreau tue, le Christ 
ressuscite I 

Voilé ce que disait l'àbbé Pascal, incli- 
nant son front au chevet de ceux qui ago- 
nisaient Il leur montrait un ciel où les at- 
tendait le bon larron, uù Moïse et Macaire 
jadis coupables comme eux jouissaient 
pourtant des félicités suprêmes. Quelques- 
uns s'inclinaû-ni sous l'autorité de cette 

t vi.fix persuasive et s'hiuuiliaiant devant 
'ce-tte vertu ; d'autres, rebelles daius ta nmjit 

OOJBOM dans la vie, maudissaient le jour 
'pii les vit nui tire et regrettaient de n'avoir 
pas augmenté le nombre de leurs ITHIKîS. 

lileu-de-Ciel priait sans n'inuer les lè- 
vres; le spectacle de ces agunies lui bri- 
sait le cour... 

Tandis qu'il demandait grâce pour tous 
au pied du Calvaire, une voix dit, assez 
haut pour que la plupart des malades pus- 
sent entendre : , 

— La cour martiale s'assemble demain. 
— C'est bon ! répondit un galérien. Poli- 

chinelle sera fauché. 

— Et dire que nous ne verrons pas la 
fête 1 répondit un autre forçat. 

— Ban 1 aujourd'hui son tour 1 demain 
le nôtre I 

Un sinistre éclat de rire termina la phra- 
se du misérable. 

Tandis qu'un lugubre tableau se dé- 
roulait devant la ofliur spéciale qui juge les 
crimes commis dans l'intérieur du bagne, 
une scène tmicbante se passait dans lu 
salle de l'infirmerie. 

Une jeune fille de dix-huit MM. portant 
le cœtiàBM des paysannes normandes, en- 
tra dans la salle soutenant sa méie qui 
tremblait, encourageant du geste un jeune 
h.-mriiv» dont le front couvert de rougeur 
n'osait se lever dans celte demeure ue La 
honte. 

PrisciUe jeta autour d'elle un regard in- 
quiet, puis courant vois le lit d'un des for- 
çats : 

— Mon père 1 mon pauvre père ! 
La femme saisit, à son tour, la main du 

condamné et la pressant dans ses mains : 
— Me reconnais-tu, Gervais ? 
Le galérien l'était assis sur son lit, son 

visage défiguré par la maladie et la dou- 
Leui resplendissait maintenant d'une joTe 
pure ; ce n'était pins le forçat, mais l'hoa> 
me et le père qui répondit : 

— Simonne, Prisciliic.vous ne m'.avez pas 
oublié. 

— V>n, dit l'épouse en gardant entre ses 
mains les doigts déformés ou misérable; 
chaque soir nous avons prié pour Le chef 
de la maison obtient de son foyer. La pa- 
role des juges ne détruit pas celle du piè- 
tre; le code des UJUIUUM n'abolit v** l'i,- 

vangile, et céfui qui perd ses droits de ci- 
toyen garde ses droits de père et de mari ! 

— Tant de vertu 1 balbutia le malheu- 
reux. 

Puis, apercevant le jeune homme qui, 
debout, immobile, demeurait au pied de 
son lit, il adressa du regard une question 
muette aux deux femmes. 

PrisciUe rougit, SLUKjnne dit au forçat : 
— La ferme va mal ; les domestiques n'o- 

béissent guère à deux femmes isolées et 
faibles; quatre ans doivent s'écouler avant 
ton retour, j'ai pensé à choisir un gendre. 

Le* yeux inquiets et presque suppliants 
de Gervais se fixèrent .-»ur le ji-une homme. 

— Pierre est travailleur, houuèie et bon; 
il m'a demandé la main de notre fille. 

— Eh" bien T 
— J'ai répondu oui ! pou«* moi, parce 

qu'elle disait oui ! dans son coeur, mais 
nous sommes venus chercher ton consente- 
ment. 

— Mon consentement ? balbutia Gervais, 
vous me demandez mon consentement, ù 
moi le bonnet rouge ! à moi Le galérien mé- 
prisé* de tous, enchaîné comme une béte 
sauvage f Femme, vous n'en avez pas be- 
soin, le voue suffit pour qu'aile soit heu- 
reuse ! 

— Ainsi, demanda Simonne, ce n'est pas 
assez pour le malheureux qu'égara une 
heu ne de oolère de perdre sot» repos et sa 
liberté, il faut encore qu'il renonce à son 
autorité paternelle... Ce ne sont pas là les 
conseils que j'ai reçus de ma naère, les 
leçons que j'ai données à ma ulle, ni celles 
qu'elle doit léguer à ses »niants. Oui, 
Gervais, tu fus coupable envers ta société • 
elle te châtie, je pleure et i« respecte son 
{tuât Ë0urWaV"  ^'e me ûw plus que j« 

coup nui te frappe atteint deux femme« in- 
nocentes ; quand ce serait vrai u^e7riï 
encore te garder ce «ne ni«, „ J   oevraia 

resté cfuux et bon ; jamais nmir iii- f^ 
parole ne fut rude ni C braiTurd |«ï 
cille, elle, n'a connu de toi £L jl h„f "•" 

vre houuiK ! garde espoir et couE^ 
auand noua u, taodooa U. bru      es^SZ 
mi.irwl  tu un« ir,,a. i«— >•  •   L3Penp luand tu aal. qua Ion t'aùe,™ Rai 

de famfiift 

,           .     . ,,„.  , U11 i ai[eiM| 
aujourdhiii  les droits  du chef 
'lue ri©n ne peu«; aliéner. 

PrisciJIe était à genoux nrè* du  m * 

elle ; Simonne soutenait dun bra. 1« ~ 

(A suivra.) 
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